
 

 

sHané Année,

CARTES D'AFFAIRES

 

Le Sorelois
EST PUBLIÉ FAN

LA CIE D'IMPRIMERIE RICHELIEU

Ar No ds Reg l'RINCE - SOREL I
J UEFICK “LE SORELOIS **

W. G, M. MORGAN,
Rédacteur-Gérant.

PRIX dE L'AHONNEMENT,

. $1.00 pour un an

1.50 pour un an
Canada
Etats-Unis

 

MORGAN & LAVERY
AVOUATS <PROCUREULLS

Suite G2 EbtFICE TRANSFURTATION
120 ST-JACQUES MUNTRE AL

Fat, Bol Mun 2674. Cable Kadmor

 
E.A.L. Morgan. Suliuste Lavery

C.R. B.CL

AL Lavery a son bureau du soir :
I st-Thomas, Longuewl.

 

Agence Générale d'Assurance

Ltablie en 1852.
W. G. M. MORGAN

BATISSE “ LE SORELOIS "

RUE PRINCE - SOREL  
 

HOTEL CARLETON
SOREL

JOHN BELANGER, Pror. |

Tout l’ameublement de cette
maison est renouvelé à neuf.
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COMMISSION DES VIVRES ou élevés que ceux des cinq
ans passés. !l y a donc toutes les

Ol GANADA raisons possibles d'entailler te
plus grand nombre d'érables
(possible, et d'augmenter à sa
plus haute proportion la produe-

* Le suere et le sirop d'érable, tion du sucre et du sirop d'éru-
voilà les deux premiers articles ble. 11 faut dune se préparer dès
qui figureront cette année, sur |maintenant.
la liste de l'augmentation d: la
production. Le Canada a enten-

|

Se———————————
du (in appel demandant des vi- IL Y PERDRAIT
vres de toulcs sortes, ot le Cana- i

Unpaysan venait déroberlesda tout entier répondra à cet fruits d' tai
appel en augmentant su produe- Fruits d'un propriétaire de son
tion duns une grande propor Tillage; il fut pris en flagrant

it.tion, ut ._ . — Voyons, lui dit le proprié-La première récolte de l'an- tai hg: LC A i taire, faisons un arrangement;née, du moins dans lu partie combien veux-tu de poires tous
Est du Canada, et dans certaines ! ae- ; es ans, à la condition que tu neparties du Manitoba et de laf. dias bl . ler? T
Colombie Britanique, sera obtés viendras plus ten voler? Te‘ ’ nT contenteras-tu d'un cent ?nue par l'entulillage des érables, —Oh! ma foi, non, répliqua
l’est dans le € 3 WSN - : oo nsC est dans le comté d buss x, On le maraudeur, 'y perdrais !

Lario, el qui est placé au sud du A
“a o hye y -Canada, que commence chaque A PROPOS DE PLANS
année lu fubrication du sucre et Voici jan d
‘lu siropd'érable. Ceci se passe he unp an de campagne
généralement chaque année vers Te un _ |
le 20 Mars. Un peu plus tard le J del non, mais non,. de; . an

de

la camps > je dé-mouvements'étend aux Cantons re lou ; otoan que Je ce
de l'Est, Province de Québ…, ere ..
puis dansie Nouveau Brunswick Ch Avi
ot dans la Nouvelle-Eeosse. Los Nus BRAVES
érables coulent jusqu'au mo-| Onallait se battre,au moment
mentou les feuilles commencent, de prendre les armes, un enfant
à bourgeonner, — soit environ de Marseilles étant tout trem-
trois semaines. Un fermier qui! blant, son lieutenant lui en fit
pussèdy une érabitère, ne peut i la réflexion. ;
employer I'épeque ofl les érables! Ah! répondit le soldat,
coulent d’une façon plus profi-

|

Voyez-vous on licutenant, mon

tuble, yu'en fabriquant autant Corps iremble de peur pour les
de sucre et de sirop d'érable

|

dangers on Il prévoit que mon
qu'il peut raisonnablement le

|

Courage le portera tantôt,
faire. Il est vrai, l’année 1918 ,

est une année exceptionnelle à
cause du fait qu’il y une grande La Publicité
râreté mondiale de sucre de! Ne confondez pas “publicite”
canne et de bettrave. Le Canada |ave "réclame”.
n’a pas souffert commed'autres| Il n'y à pas de commerce pro-
pays, mais la demande pour le |ductif sans publicité, .
sucre est plus grande que ja- La publicité cst une scienceLee ; d’abord, un art ensuite.mais,L Angleterre À mis sa po-| La mode aujourd'hui n’est que
pulation à la ration du sucre de| la suivante de la publicité.
deux livres par mois, en France| L'art de vendre est visible-
la ration du sucre est de une et |ment en retard sur l'art de fa-
un dizième de livre par mois et |briquer.
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 en Italie d’une livre par mois. pasetdrecé se, rend

Jusqu'ici le marché canadien

|

te .- Si le métier de vendeur n'est
à abrorbé 75 pourcent de la Pro {pas facile, celui d'acheteur estduction du sucre et du sirop d'é- loin d'être aisé,
rable. Aux Etats-Unis, on de-| La publicité crée des besoins
mande tout ce que l’on peut o c’est undes aspects Jes plus
fournir, mais on serait disposé

|

étonnants de la vie moderne.à en prendre beaucoup iy La publicité bien faite est loy-
en prend ale et honnête, documentaire etL'ouest du Canada offre un mar (raisonnée, directe et vivante.

ché nouveau au sucre et au si-| Il n'y a personne dans le
rop d'érable. Dans les grandes mondecivilisé actuel qui n’ait
villes du Canada on trouve as- subiet ne subisse l'action de la

nt du publicité.sez difficilement le produit de Ignorer la publicité, avec sa

I'érabie pur. Dans le mondeen-

|

formidable puissance, serait for.
tier on est forcé aujourd'hui de

!

mer les yeux à la lumière des
trouver des substituts au sucre

|

beaux jourset du plein midi.
de canne et de bettrave. Or, le| la publicité obtient de nous
sucre et le sirop d'érable sont

|

YUe lorsque nous avons besoin: RY d'un produit, nous le comman-les mcilleurs substituts au sucre dons en spécifiant le nom et la
de caune et de betterave, et ils marque que nous voulons, à l'ex-
sont des plus populaires partout|clusion de toute autre.
on il sont mis sur le marché. Unfabricant en gros, commiz-

sionnaire assis dans son bureau,
En Angleterre et en France,| peut, en écrivant quelques li-

le sucre d'érable à été populari- : gnes, en signant un “Bon à insé-
sé et circule par les soldats ca- per," faire paraître dans les mil, ! , sur

|

liers d'exemplaires d'un journal
nadiens. Hl est de haute faveur

|

ane annonce qui fera connaitredansces deux pays. Comme ré-| ces produits et lui crééra des
sultat le sucre d'érable s’est as-| acheteurs d’un bout à l’autre du
suré en Angleterre et en Fran-|pays. _;
ce, un marché presque sans bor- égociantssi rigoureusementnes honnêtes, fabricants conscien-

: cieux, vous vendez à une petite
Le sucre et le sivop d'érable clientèle des marchandises d’une

est maintenant protégé contre qualité exceptionnelle, pendant

la falsification, par un amen- [CC temps que des quantités d’a-, P cheteurs se plaignent de ne sa-detent dla loi à cette effet] voir où trouver précisément les
apporté en 1915, et aujourd'hui,

|

poduits de choix que vous ven-
il est défendu de faire usage du d z. Faites vous donc connaître.
mot “Lirable” excepté dans le
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ATELIER TYPOGRAPHIQUE

<SORELOIS +
© Nous sollicitons I'encouragement du public en général

et des sociétés, et attirons tout spécialement leur
attention sur la spécialité que nous faisons d'imprimer
les Entêtes de Comptes, Reçus, Circulaires, Placards
Coustitutions, Livres, Blancs divers, Cartes, Ent8tes
de lettres, Enveloppes,Lettres funéraires sur papier
tout à fait nouveau dernier modèle.

=
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UNE VISITE ENT SOLLICITEE.

La Cie d’Imprimerie Richelieu
Buite Postale 365. Bell Tél. No 45.

 

    cas ou il s’agit du produit abso-| ==
lument pur de l'érable. Des

CASTORIA
marchands de la Vallée d’Otta-

Pour Bébés et Enfants
wa et des Cantons del'Est, Qué-

fermiers, 16 cents la livre, et $ Usage DEPUIS Au DELÀ DE 3Q As  Ces prix sunt de cent pour cent  bec, offrent en ce moment aux
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Etes-vous Assuré ?

 

Voulez-vous éviter le malheurde voir disparaître
dansl’espace d'une heure, les ECONOM ES quelque
fois d’une VIE ENTIERE ?

Que les épreuves d'autrui vous servent d’avertis
sement !

Ba” Assurez vos MAGASINS,vos ENTREPOTS
vos FONDS de MARCHANDISES, vos RESIDENCES
votre MENAGE dans de bonnes COMPAGNIES
ANGLAISES.

Ressources 1llimirées !

Règlements prompts et des plus satisfaisants
Pour plus amples informations adressez-vous à

W. G.M. MORGAN

“ Edifice le Soreluis ” L 
«| 43 Rue Prince, - SORE

à 725 m A M, Venant de Nicolet ot les stations intermédiaires,; à 5h 50 m.A. M. EenentNoyau Junction St-Hyacinthe, et stations inter.
à 7h07m. P. M, Venant de Mcntréal, Bt-Lambart et stations interm,N. J. FERGUSON Agent Général des passagersBELL TEL 88

J. A. BREUX, Agent à Sorel.A. L. CURRIE, Surintendant— Sorel

 

Nous offrons, sujet a vente prealable et hausse
dans le prix :

Nous donnerons sur demande tousles détails d issies émissde débentures décrites sur cette annonce : on

Placements de Mars 1918
PUISSAN ;

§29.000 Echéant ler ceyCANADA,PRIX 98-58 pour rapporter 6 pour cent,
$ 5 000 PROVINCE de QUEBLC,

g Û Echéanten 1936—
PRIX : pour rapporter 5et quart pour cent.

$ 2 000 VILLE de SHAWINIGAN FALLSJ a Echéant en 1927—. PRIX : pour rappueter 6 pourcent.

CITE DE MONTRE
$ 6,300,000 Echéant te ler Décembre AL

Prix pour rapporter 64 pour cent.

VILLE de JOLIE
$ 20,000. Echéant en 1944— TTE,PRIX : pour rapporter 5} pour cent.

$14,000, VILLE DE MONTREAL-EST (3) GarantesEchéantle ler mai 1932
PRIX : pour rapporter G et quart pour cent.

VILLE de LA
8 18,000, Echéant neAVAL,de MontréalPrix : pour Tépporter 6 pour cent,

$125 000 CITE de TROIS-RIVIERESy “ ler Mai 1927
PRIX 98-12 pour rapporter 6 pour cent

$35 000 VILLE de MONTREAL-EST Garante 6y . Echéantis ler Novembre 1922—
PRIX : pour rapporter 6 et demi pour cent.

Ces obligations sont par dénominations de $100.00, $500.00 ou $1,000.00,

$300 oo CITE D'OUTREMONT,
iy U Echéant le ler Novembre 1922

PRIX : pour rapporter 6 pour cent.
Si cetteliste d'obligations ne vous intéresse pas veuillez lapasser à des amis qui pourront en faire leur profit ; vous leurrendrez service.

notsweltonousnesommes pau des courtiers, ni ne vendons sur marge, maisemeLoPere pourronropre compte toutes les débentures que nous

£a Corporation des Obligations fRunicipales, Ltce
Bureau à Québec,

REN DUPONT, prés-gérant
132rue St-Pierr ,
Téléphone 6982

Bureau à Montréal

VERSAILLES, VIDRICAIRE & BOULAIS
Ltée, Edifice Versaities,
#) rue St-Jacques,

Montréal. Tél, Main S746

 

Banqued’Hochelaga
Capitalautorisé...…..….….…...….......... $4,000.000
Capital et fonds de réserve... .  $7,100.000

 

&- CULTIVATEURS, RENTIERS, INDUSTRIELS

et COMMERÇANTS.

#@FVoulez-vous réussir en affaires ? Voici le secret
sr”Déposez votre argent dans une BANQUE d’où

vous pourrez le retirer à demande, et où vous pourrez en
emprunter quand vous en aurez besoin.

LA BANOUE D’HOCHELABA
par gon CAPITAL PAYE et son FONDS de .
RESERVE,vous offre ces deux garanties.

Succursale de Sorel

M. J. A. GIROUX
Gérant 
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L'IRLANDE
huitaine de jours,
£ Nationaliste Ir

Redmond, suc-

tes d'une opé

le subie dans

Il ya une

le grand Che

jandais, John #

combait des sui

ration chirurgica

Je but de surmonter les atta-

ques insidieuses d'une cruelle

maladie qui le minait depuis

quelques mois. Lundi dernier,

une foule pieuse et recueillie,

estimée à plus de cent mille

rsonnes, longeait les abords

de la route que devait parcourir

le cortège funèbre depuis Du-

blin jusqu'au cimetière de Glas-

nevin, où repose maintenant la

dépouille mortelle de cesincère

patriote.

John Redmond, A la veille de

dire un supréme adieud cebeau

pays de ses ancétres, a lame

livration du sort duquel il avait

voué plus de trente-cin3 des

plus belles années d'une bril-

lante carrière,—et contraint de

constater que tous ses efforte

avaient été vains, que tous ses

sacrifices ainsi que le dévoue-

ment et l'abnégation de ses

compatriotes avaient été dépen-

sés en pure perte vu ‘je la per-

fide Albion sous des prétextes

les plus futiles réussissait à 1e-

mettre de six mois en six mois

l'octroi à l’Eméraude des mers

de la mesure d'autonomie “Home

Rule ” votée par le Parlement

Impérial —déclarait l'âme na-

vrée de douleur, à son directeur

spirituel : “ Je meurs le cour

brisé, lorsque je songe au triste

sort de la malheureuse Irlande.”

Au mois d'Auût 1914 le Gou-

vernement Anglais, par la voix

de son Secrétaire d'Etat pour

les Affaires Foraines, annonçait

officiellement que ‘l’unique mo-

tif qui avait porté l'Angleterre

à tirer l'épée du fourreau, et à

déclarer lu guerre aux Empires

du Centre, c'était afin de venir

en aide aux petits peuples op-

primés, et de défendre l'in-

tégrité de leurs territoires que

l'on venait injustement de vio-

ler.

Cette belle déclaration était

certes des plus avouables, et au-

ruit été une noble justification

de la courageuse attitude prise

par la Grande Bretagne dans le

confit mondial,s'il n'y eut mal-

heureusement un sombre revers

à la médaille, et si des traces

sanglantes n’eüssentterni d’une

tache indélébile le bel écusson

britannique.

de son implaccable. vppresseur.

Depuis la ratification du pacte

infâme connu sous le tire de

l'Acte d'Union de 1800,par l'en-

tremise duquel un parlement

venal a lâchement brocanté

toutes les libertés d’un peuple,

et que toute demande tendant

a améliorer le sort de co mal-

heureux pays au lieu d'être

exaticée, n'avait d'autre résul-

tat que l’imprsition de nouvelles

lois pénales ndopéees puric Par-

lement Anglais,et mises en for

ce avec Unc cruauté satnnique,

dans le but d'assurer la ruine de

l'Irlande, et d'obtenir pur ces

mesures l’apostasie de ses habi-

tants décimés par la famine,

Il n’y à rien d'éloquent comme

les chiffres dit-on. Or le recet-

sement indique qu’en ltU1 la,

population de l'Irlande était de’

5,396,466 âmes, En dépit des plus cruelles persécutions le re-

censement de 1841 indiquait

une population de 8,195,124.

Survint la grande famine, et,

grâce à la mortalité prodigieuse

qui en résuita et au courant d'é-

migration qui s’est dirigé de-

puis vers les Etats-Unis et le!

nution de 50 p. c. dans la popu-

lation totale, etce en dépit du

développement naturel prodi-|

gieux des

qui grâce à Lieu n’ont jamais

été,et ne seront jamais nous l’es-'

pérons des partisans de la due-

trine du suicide de la race.

Depuis lors,et notamment de-

puis un demi siécle surtout, de

courageux patriotes n'ont cessé

de reclamer une mesure de

“Home Rute” pour l'Irlande, et

partout où il se trouve dissé-

mints sur la surface du globe

des fils de la Verte Erin,ces der

niers vénèrent la mémoire d’un

O'Connell, d'un Isaac Butt, d'un

Parnell et d'un Redmond, pour

parmi les centaines qui se sont

dévoués afin d'assurer à ce pays

la mesure de justice qu'elle ‘ré-

clame avec tant de druit, el

avee une inlassable persistance.

Si comme nousl'appréhendons

la convention qui sièze actuel

lement à Dublin pour délibérer

sur le sort de l'Irlande n’aboutit

a rien de satisfaisant, nous es-

pérons que le Premier Ministre

actuel de la Grande Bretagne

ment Impérial. En agissantainsi

son pays,et donnera un dementi

solennel au dicton

qui veut que. . Lorsqu'il s’agit

d'une mesure avaniugeuse pour 
L'histoire impartiale constate

que le sort de la malheureuse

Irlande sous la domination an!

glaise a été durant plus de sept

siècles analogue à celui de la

pauvre Pologne privée de son

hégémonie, subdivisée entre la

Russie, la Prusse. et l'Autriche,

et finalement écrasée sous la|

botte moscovite et celle du hus-|

sard teuton. !

Partout dansl'univers civilisé,

on s’est récrié et avec justice,’

contre les atrocités commises

durant la guerre actuelle par,

les hordes allemandes et leurs

alliés en Belgique, dans la Ser-

bie et le Monténégro, ainsi |

qu'au sujet de la campagne|

d'extermination entreprise par;

les Mussulmans fanatiques

contre les Arméniens.

Tous ceux qui sont quelque

peu au fait de l'histoire de la

Verte Erin, sont contraints

d’avouer que les pages de son

histoire sont souillées par le ré-

cit presque continuel de sem-

blables spoliations et d’atruci-

tis les plus inavouables com-

mises sous le masque falla-

cieux de la nécessité politique,

alors que la pauvre victime

écrasée par la force des armes,

et exténuée par la famine gisait

haletante sous le talon de fer 

l'Irlande, la parole d'honneur

d'un Premier Ministre anglais

ne vaut guère.

À l'approche de l'anniversaire, “lu

dela fête de la St-Patrice, pa-

tron de l'Irlande, nous formu-

lons en toute sincérité le désis,

Canada,la population de l'Irlan- j'ai l'honneur de faire connaître

de était réduite en 1911 auchif su volinté À toux ls Genéraux

fre de 4,390,212 Soit une dimi- de

ne mentionner que ces noms:

Lloyd George, aura l'énergie for

bientôt quatre ans par la Parle-
: “la perte éternelle de ce pays,

populaire

—

“LE SEUL REMEDE
FAIT DF FRUITS

srait-a-tves"Produit des
Résultats Extraordiialies
“pruit-a-Lives** douno doa résultats

eslraundtinaises, dunsle soulagesent

a lu domiallons, engonr tnement

1 da fois, sndigetion, May Je Lz

carat pues, nevralgie, malas des

» . vous el dde da 4 ie, shumalivné,

d'nteurs J int les reins, acséred, Ch

autres atl bons de la pc

© Lune composition de spricipes

Jedi nang extraits des proies,

Arey, figuenet pruneaux comb
inés

as dus Loniques pour les ne réa et

A anntiseptiques reco namics,

rae la Lusite, 6 pour $2.50, pour easil

ve, Ches toux les pharmaciens ou

five de poste payés ches Fruit-a-lives

Limited, Ottana.

Lettre de

Cire Fercaud

Fuk GENERAUX FRANGAIS

Un mêtre français qui habite

St-!<urent eur Sèvre, France et

qui © ->-nit très bien Claire Fer-
chaud à fait parvenir à un reli-.
eu « canudion ami de la 1700

e toxte authentique, complet
de li tire de Claire Ferchaud'
wey éraux de France.

[y re. able que le texte que
no. avons publié dans fa oe
du 16 fevrier étant sans doute
destine À la pablivation en Fran .

ce à été quelque peu raccoursi
par la censure française.
Nos lecteurs seront heureux,

crayons nous de lire cette lettre
d':iprès copie, de l'original.

tes parties en itali-paes, sont :
ke - passages qui avaient été re-

 

[tranches dans la lettre déjà pu--
bliée.
Ajontons que cette lettre de

Cluire Ferchaud a été commu-
niquée aux généraux de l'rance:
en mai 1917,

Mon Générul,
Cest pour obéir à Dieu que

France. !
Notre Seigneur qui aime tant

les Francs, leur deisande d'ac-
complir un acte d: fai vis à vis
de la Koyauté divine et de ré-

familles irlandaises' elamer près du Chef de l'Etat
que l'in.age du Sacré-Cœur, si-
gne d'e-pérance et de salut,
brille vfliciellement <ur nos cou-
leurs rationales.
En recompense de cet hom-

mage renda A Dieu par nos vail
lants dufenseurs, le Sacré-Cœur
leur prometle salu* et ia victoi-
re sur tous ses ennonis

C'est aussi pour cviter une
catastrophe que lrieu fait aver-
tir nos Générauxde la perte que
risque notre bea » pays de Fran-
ce, qui est conduit pur un gou-
vernement impic et dont la
Franc-Maçonnerie dirige la
France à sa perte, pair d'affreu-
sus crahisons,

Qu'on me permette de frerr
l'avertissement que

Notre Seigneur, dans sa bonté,
ernie

LE'SORELOIS VENDRED! 15*MARS"1918
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Montmartre.

Claire de Jesus Crucifié.

M. François Veuillot, le dis-

tingué conférencier si bien con-

nu aujourd'hui en Canada, est

très lié avec le, directeur epiri

tuel de la jeune voyante de

Loublandes. À part un secret

(ui n’est connu que de ce prêtre

et de la commission ceclésiasti-

“que qui a examiné la jeune fille.

Fr, Veuillot affirmel'authentiei-

té dles visions, et a la certitude

morale de la mission de Claire

Ferchaud.
Il est un de ceux qui croient

fermement à la victoire finale

cles armées alliées par le Sacré

Coeur.
TA VERITE.

DEVELOPPOKS 08
dunes GOS

COMMISSION DES VIVRES OU

CANADA, OTTAWA

Attendu que par un arrété en
csocit No 3214, en date du
“prinziôme jour de novembre

1917, il est entre autres cho……=

pourvu que le Controleur ds
vivres peut défendre & aucune
personne de fuire le commerce

d'aucun aliment où produits

ulitacntaires désignés pur lui

sins the licence ob il peut an:

nsler aucune licence duns le

cas d'aucune Violation d'aucuns
:ments où ordres,

T ATTENDU que, par un ut

rêté en conseil en date de vu

vnzièmejour de février 1815,

Son Excellence le Gouvern ur

général en conseil à ordouné :

Que tous les pouvoirs du Con-
trôleur des vivres pour le Ca-

nada sont maintenant Lraus-

portés à et duivent être exurees

pur la Commission des vivres

du Canada.
EN CONSEQUENCE DE QUOI il

est par les présentes ordonné :

1. Que dès et après le pre

mier jour de mai 1918, aucune

personne, firme où corporation

ne fera le commerce du détail

enaliments vu produits alimen-
tuires, qui sont considérés com-

me étant nécessaires à la con-

sommation domestique et vul-
gairement connue sous le Num

d'épiceries, avant d'avoir au

préalable obtenu une licence de

la Commission des vivres du

Canada, telle licence devant

être connue suus le num de

* Licence d'Epicier Détailleur”.
sauf of escepté ceux qui faisant le
commerce du détail exclusive-

ment en produits de la boulan-
gerie ou en produits de moulins

à farine, de moulins à moulan-

ges ou de moulins À céréales, ou

de fruits frais,ou de légumes,ou

de poisson (frais ou en conser-

ves), ou de viandes fraiches pré-

   

 
M. Gustave Nolet, bien connu

dans le monde du sport à Mont-

réal, vient de lancer un appel

aux jeunes gens de Montréal

agés de moins de 20 ans, pour

organiser une ligue de Base-

Ball,
Cet appel a été encoura-

26 de tous, ce qui promet déjà

fait connaitre A tous lus buns un succès gas précédent pour

Francais. ‘les jeunes.

Le Sacré Cœur ce Jésus M. Nolet ne veut pas seule-

m'apparaît Lout bri-é par les ment développer les jeunes de!

coups que la France
donus à son Coeur -Un jour il
se plaignait vivement disant :
“La France me tue !..malheur
“à ceux qui ne se convertiront
“pas”!

Plus tard, je vis Notre-Sei-
'gneur pleurant sur la France;

voix devint grave il parla
t et it ; “Le peuple de Fran-

i “Maconnerie qui, pour obtenir

! “d'accord avec l'Allemagne, a
il rendra un service signalé À | “engendré cette guerre! Les,

“trahisons se poursuivent et si
syuelqu’un pouvait pénét
“dans plusieurs Cabinets, il en
“découvrtrait les pièges. .Sans
“moi la France serait perdue,
“mais mon amour qui veut la

rerrer

“vie de cet e France, arrête le’
“fil électrique qui communique

secret de la France à l’enne-
“mi La Frane-Maçonnerie sera
“yvaincue .. de terribles châti-
“ments tomberont sur elle. .
“Mais je demande aux braves

que les fils de la Verte Erin, «“pciits soldats de France jus
puissent bientô

l'Ite des Saints jouisse prochai-

nement de la plénitude de ses

droits, et c'est de tout coeur que -
nous repètons avec eux :

Dieu Sauve l'Irlande

t voir se réaliser. ‘’qu'aux Généraux, qui sont aux

leur voeux séculaires, et que,‘armées, de déployer le drapeau
‘du Sacré-Coeur, malgré les dé-
“fenses formelles qu'on feraau-
“tour d'eux, et que tous, géné-
“raux, offiriers et simples sol-
“dats aillent de l'avant ; je leurs

: “promets la victuire— La Secte
1 “Frane-Maçonnique ; le gouver-: de titre À votre appui avant
!“*nement actuel seront châtiés…

—_—a=

Parlement
2 2

Fédéral
Tel que nous i"avons déja an-

noncé, le Parlement s'ouvrira

lundi prochain. Dans l'avant-
midi, les Communes éliront leur

Orateur qui sera l'hon M. tive-
des. Dans l'après-midi, le di-
cours du Trône sera lu par le
Due de Devonshire, le Gouver-
neur-Général.

Mardi, l'adresse en réponse
au discours sera propusée par
M. C. H. Mowat, député uniunis-
te de Parkdale, Ont, et secondée
par le Dr J. C. Chabot, d'Otta-
wa, le seul député ministériel
Canadien-français à la Chambre

!“On découvrira leurs engins. .
{plusieurs seront mis à mort
| Aprè- cette déclaration, Notre
|Seigeur rayonna d'un vif éclat
(de joie et il dit : “Oh ! La Fran-|

 des Communes.

1

“ce ! Comme elle sera belle un
“jour!. . Non, Satan aura beau
“faire, jamais la France ne lui
“appartiendra” !!! (1)
Quetousles Chrétiens,en bons |

Français, tombent à genoux
pour se relever sous l'étendard
du Sacré-Cneur, afin d'être vain-
queurs de l'ennemi envahisseur,
ma:s surtout de l'ennemi inté-
tieur qui veut la perte de la
Religion Catholique.
Que Ia France se réveille dans

la foi de nos pères et nous se-,
tons sauvés
Une humble fille toute dé-'

vouée à son Dieu et à sa Patrie,
(1) Cette communication eu

lieu le 16 mars 1917, dans la‘

i

, envers votre journal

infidèle: Moncréul, mais aussi ceux de

toute la Province, et fait appel

à cesx de Sorel et des alen-

[tours qui voudraient s'organi-

ser.
! Pour encourager ies clubs M.

{Nolet donnera aux vainqueurs

dix jolies chaînes en or.
Espérant que tous se donne-

[ront la main et qu'ils se met-

voulue pour mettre fin à l'im-|«ce est à deux duigts de sa per-'tront en correspondance avec

passe actuelle,et accurder à l’Ir «te!..le traitre vit au coeur dei
lande le “Home Rule” voté ily à “lu France! !... C’est la Frane-.

M. GAsTON NOLET.

Buite Postale 3100

. Montréal, Qué.

—+—_—

Le Journal Local
| ‘Tous les journaux sont les

compagnons et les amis de la

famille, mais le Journal local

est identifié avec les intérêts de

la maison. Il est publié par des

gens que vous connaissez. Ses

colonnes sont remplies du chuses

d'une valeur spéciale pour vous.

Vous avez un intérêt. vital dans

sa prospérité, et le meilleur

moyen de contribuer à sa pros

périté est de lui donner votre

appui et votre patrunage- ll est

votra voisin. H est de votre de-

voir de connaitre tout d'abord

vos besoins. Ses intérêts soul

vos intérêts. Il est votre ami de

préférence à tout autre. Nulle

euille du dehurs ne peut avoir

e devoir
local. —

Voilà pourquoi les soi-disant
grands journaux qui copientles

autres et se pavanent revêtus

des plumes du paon, sans cou-

leur, ne sont point des feuilles

locales.

que vous ayez fuit votr

2e = 22

Si tous ne peuvent être apo-
tres comme saint - François
Xavier il n’est personne qui ne
puisge exercer autour de lui le
puissant apostolat quest l'ex-
emple.

ce

EEE
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7 Leon Archamt.ault
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parées, ou de beurre, ou de fro-

mage, où d'oeufs,ou de volailles,

ou de produits de sucre @ nou

aieLea soit autrement credo,

2, Que le porteur d'une li-

cence ne devra pas acheter,

prendre des contrats jour,

vendre, emmagasiner ou au-

trement manier ou faire le com-
me rec des vivres où de produits

alimentaires, dans le but d'au-

gmenter sans nécessité le prix

la vitable dans la mise en entre

s-0t> d'aliments où de produits
alimentalt es,

3. Que le portesr 0” ve licen

cu ne devra pas détruirs aucun

genre de vivres Ou uv poduils

aimentaires aptes « la cunsom-

mation des hommes, et ne de-

via pus avec connaissance de

vause gaspiller ou permettre la

détertoration pour restreindre

l’approvisionnement vu de mo-

nopoliser ou tenter de munopo-
liser suit localement ou d'une

façon générale aucun genre de

vivres vu du prod. its alimen-
taires.

4. Qu'aucun porteur de |li-
cence Le devra, directement ou
indirectement, avec  cunnais-

sance de cause ach»ter aucunes

commodités alimentaires de, ou
vendre aucune Lelies commodi-
tés alimentaires à aucune per-
sonne teuue u'obtenir une licen-

jee de la Commission des vivres

du Canadaet qui n'a pas obtenu
telle licence.

5. Que le porteur de licence

tation d'ordre, facture,
prix et quotations fournies, les
mots “ Numéro de licence de la
Commission des vivres du Cu-
nada ” suivis du numéro de la
licence, et devra montrer le
nom de la licence ou des licen-
ces sous lesquels on fait le con-
merce,

6. Que tous les porteurs de li-
cences peuvent être obligés de

aussi souvent et en tels temps

et en telle forme qui peut être
par écrit ordunné par la Com-
mission des vivres du Canada,
indiquantle stock en mains ou

en transit à l’ordre du porteur
de licence, et tel autre rensei-

gnement qui puisse être néces-

saire À lh Commission des vi-

vres du Canada de temps en

temps.
7. Que chaque porteur de

licence devra tenir tels livres,

factures, commandes et autres

papiers et records qui puissent

permettre à la Commission des

vivres du Canada, ou aucune
personne par elle autorisée, de

vérifier aucun rapport ou décla-

ration que tel porteur de li-

cence est obligé de faire à la

Commission des vivres du Ca-

Lada.
8. L'application pour une li- faire des rapports mensuels, et"

cence doit être faite sur la for-

mule No 3 ci-attachée.
9. Que les impôts suivants

des runt être payés sur les li-

cences accordées d'aprés cet
unde
Quand 1 valeur vendue ne

depusec pus 320,000 par
aunce $2 00

Quandla valeur vendue

ne dépusse pus $10,000

par autve cc 0000 À vu

Quand lu vaicur venrlue
no dépasse pus 20,000

par anne See
Quand la valeur vendue
ne depasse pas $80,000

par BERGE Lo Bw

Quand la valeur vendue

ne depasse pas $100,600
pur autiée....….…... 0 uw

et 42 additionnel pour chaque
320,000 ou fraction de ce chif-
fre du là valeur vendue en sus

el en plus des clutfres mention-
nés precédemmnent.

10. Que toutes les licences

explretont le trentième jour
d'avril de chaque année,

11, Que les licences ne sont

pus transportables ou transfé-
rubles suns le consentement de

des vivres du

G v0

 

la Commission
Canada.

12. Quele porteur de licence
devra donner avis par écrit à la
Commission des vivres du Ca
na la d'aueun changement d'a-
dresse, Où d'aucun changement
dans l’alministration où le con-
Lote, ou d'aucun changement
dutis le caractère d'un commer-
ce licencié, en dedans de dix
jours de tel changement ou
changements ayant été faits.

Daté à Ottawace 2Ke jour de
février 1918,
Commission des

Canada,

HENRY D. THOMSON,
Président,

Vers du

— - ——_

Conseil-de-Ville

Séance du 8 Mars 1018
Présents : M. le maire Lafre-

nière, au fauteuil, et MM, les

échevins Guilbault, Duhamel,

Gendron, Robilous, Latraverse,
et I'éloynin;

Présentés et lus :
le. Une demunde de M. J. B.

Binis pour l'arvosage des rues ;
Ze. Une demande de M.

Boiselair, de St-Gabriel de Bran-

don pour acheter des moteurs
électriques usagrés ;

Ze. Line pétition de dame Paul
Potvin pour‘assistance :

4e, Une demande de M. P.
Cotnoir pour augmentation du
sulaire ; et
5e Unrapport du comité des

Finances, en date du 1 du cou-

rant, recommandant certaines

mesures pour faciliter la collec-

tion des taxes ;
Résolu, sur motion de MM.les

échevins Duhamel et Guilbault,
qu'un billet à ordre au montant

le six cents piastres, à un an, et

portant intérêt au taux de cing
pourcentl'an, soit emis en fa-
veur de M. Alexis Péloquin ;

Résolu, sur motion de MM.les
éch. Péloquin et Robidoux,
d’un billet à ordre au montant
e milie piastres, à un an et

portant intérêt au taux de cing
pourcentl'an soit émis en fa-
veur de Dame Vaière Chêne-
vert ;

    
   

 
devra appuser à chaque entêse-
de lettre, contrat, ordre, accep-!

liste de PO

'

Résolu, sur motion de MM. les
éch, Guitbault et Péloguin, qu’un
billet à ordre, au montant de
douze cents piastres, à un un

ttant intérêt au taux de cinq
pour cent l'an, soit émis en fa-
veur de Delle Anna Chênevert;

Résolu, sur proposition de M.
l'éch Duhainel, appuyé par M.
l’éch. Gendron, qu'un billet à
ordre au montant de cinq cents
piastres, À un an, et portant in-
terét au taux de cinq pour cent
l’an soit émits en faveur de M.
Arthur Robidoux ;

Résolu, sur propusition de M.
l’éch. l’éloquin, appuyé par
l'éch. Latraverse que les péti-
tions de MM. Pierre Mongeau

et Napoléon Lavallée pour l’ar-
rosige des rues soient agréés
par ce conseil pour le premier
terme de l'année courante ;

Puis, sur motion de M. l'éch.
Latraverse, appuyé par M. l’éch
Péloquin, le conseil se forme en
comité genéral, sous la prési-

dence de M. l'éch, Gendron, pour

prendre en considération les pé-

titions soumises à ce conseil et
délibérer sur les affaires de son

ressort.

Après avoir siégé quelque

temps, le comité, sur motion des

mêmes échevins, se lève et fait
rapport comme suit ;

Résolu que les demandes de

M. Liais et de dame Potvinres-

tent sous considération ;
Le comité autorise le greffier

J.|mond, Léopold,

——msmm

Arépondre à M. Boisclair que

pour le momentla cité de Sorel

n'a pas de moteur usagé à ven-

dre mais qu'il pourrait se faire

qué dans le courant del'été, ella

en ait dont elle puisse disposer ;

Le cumité recommande que le

salaire de M. P. Cotnuir soit por-

Le à quinze piastres pur semaine,

Attendu qu'un grand nombre

d'étrangers, ne payant aucune

taxe à la corporation, font con-

cuvrence aux ouvriers contribu-
ables de cette cité, le comité re-

comntnande que le regiement im-

posant une licence sur lea tra-

vailleurs étrangers suit mis et

vigeur et que là dite licence soit
immédiatement perçue snr qui

de droit.
Considérant que le corps de

police est maintenant assez

nombreux pour établir un ser-

vice de nuit, le comité recom-

mande qu'un règlement soit

adopté par le conse;l, détermi-

nant les devuirs des constables,
suit le jour, soit la nuit.

Respectueusement
Alb, Gendron, président.

Proposé par M, l’éch, Pélo-
quin, appuyé par M. l’éch. Gen-
dron que les rapports de comités
soumis à cette séance, soient ra-
Lifiés et qu'il ordonné en vonsé-
quence ; Adupté.

L'ordre du juur étant appelé,

il est propusé par M. I'éch. Pe-
toquin, appuyé par l'éch, Gen-
dron, que le projet de réglement
du Gaz soit lu une première fois:
Adopté.
RESOLU, sur motion des mê-

mes évhevins que la soixantième
règle de procédés en conseil soit

temporairement suspendue et
que le projet de règlement pour

amender le règlement du Gaz
soit lu une deuxièmefois, Et le

dit projet de règlement passe

en première et deuxième déli-
bération.

Ajournement.
ERE

FUNERAILLES DE MA. PARADIS
Samedi le 9 courant ont eu

lieu les funérailles de M. Al-
phonse Paradis, dont nous
avons annoncé la mort subite

vendredi dernier. Les porteurs

étaient MM. Napoléon Badeau

contremaitre aux chantiers de

la marine, Paut Landry, Capt.

H. lemaire, Jos. Godin, Roch

Desmarais, Jos. Généreux. Les

trois fils du défunt, MM. Ed-
Arthur, ainsi

que son frère M.F X. À. Para-
dis, conduisaient le deuil.

Dans le cortège on remarquait

MM. O. Valois, A. Lamothe, Jos

Brissette, beaux frères du dé-

funt, MM. Omer Matte, Théo-

dure Hubert ses gendres, MM.
Alphonse, Henri, Armand Para-
dis, Omer et René Valois, À.

Lamothe, ses neveux,
Omer, Oscar, Hector Paradis,
T, Degrosbois, Jus Guilbault con-

tremaitres au dept. de la Marine

ses cousins. MM. Alexis Ethier,

président de la Société des Ar-

tisans Canadiens Français, V.

A. Bourgeois, sec., Geo. Beau-
chemin, Capt. I. Beaudry, Alp.
Bastien, de la maison Finlay &
Fils, Arthur Moisan, Albert
Beaudry, Geo. Laforest, contre-
maitre au Dept. de la Marine,
Capt. P. Lavallée, Capt. C. La-
vallée, Jus. Cardin entrepre-
neur, P. Uournoyer bourgeois,
Claude Ferron employé munici-
pal, Louis Petit ingénieur de
l'aquedue, David Roberge, H.
Gauthier, de la maison Finlay
& Fils, et nombre d'autres.

Le service funèbre a été chan-
té à l’église Notre-Dame par_le
Rvd. curé de la paroisse M. Té-
treault. À l’orgue le chœur de
chant du collège du Sacré-Cœur
aidé du puissant concours de
MM. V. A. Bourgeois, A. Beau-
dreau, Le Matte et N. Robillard,
a chanté la messe des morts.
Le défunt outre son épouse

née Marie Valois, laisse trois fils
MM. Edmond, Léopold et Ar-
thur ; trois filles ; Noela, Mada-
me O. Matte, Albina et Annette

soumis,

M.| Madame T. Hubert ; et trois frè-
res MM. F. X. A. Paradis de
Sorel, Alfred Paradis de Willi-
mantic Conn. et Pierre Paradis
de Springfield Mass;trois sœurs
Corrine, Mde Benoit de Lowell
Mass. Léontine, Mde Vaander-
beck et Délia, Mde Perrault de
Willimantic Conn,

C'est avec un profond senti-
ment de stupeur que tous ceux
qui connaissait cet homme de
bien l'ont vu partir d'une ma-
nière aussi soudaine et son dé-
part causera un vide non seule-
ment chez ses parents et amis
mais même au département de
la Marine où il était un employé
modèle, habile et expérimenté,

Le défunt appartenait à la
Société des Artisans Canadiens
Français Succursale Richelieu
No. 199 dont il fut vice-prési-
dent pendant plusieurs années, 
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Vu l'augmentation des prix
du papier et de lu Main d'oeu-
vie, nous sommes obligés
d'augmenter le prix des iur-

pressions et de tirer parti de
tout ce yuan journal peat wap.

porter pour rencontrerles dé,
penses que uécessite notre

étahlinsement.
En couséquence, à l'avenir

À part l'augmentation sur le
colin des impressions, nous fe

rons paverles avis de niissan-
ces, décès, ainsi que la publi-

cation des rapports de Funé-

ruilles et de néerologies, tel

quele font lesautresjournaux,

cela, selon la lonqueur de ces

rapports,

12 Administration,
LE SORELOIS.

Sorel, = Mars 191s

 

Notes Locales

 

Dimanche dernier au prône

M. le Chanoine Bernard, donna
d'excellents conseils sur l’hy-

giène a observer à cette saison

speciale de année. Il conseilla
surtout de ne pas boire de l’eau

qui n'eut été au préalable bouil-

lie, afin de prévenir une repéti-

tion de l'epidémie de fièvres ty-

phoides qui fit tant de ravages
le l'rintemps dernier.

..

Nous offrons nos plus sincères
sympathies à M. Jus Thibault,
contre-maitre aux Chantiers
Maritimes, qui aeu la douleur
de perdre mardi dernier sa
soeur Mme Norbert Gregoire
(née Henriette Thibault) de St.
Grégoire, et jeudi dernier Mme

Hercule Brûlé [née Mélina Thi-
bauit] de Sorel. Les funérailles
de Mme Brûlé auront lieu lun-

di prochain. Le convoi funèbre
artira de la résidence de M.
oseph Thibault, 140 rue Limo-

gesu 8.15 A. M. pour l'église

paroissiale de St-Pierre de Sorel.
*
..

Nous avons appris avec re-
gret le décès survenu dimanche
dernier a Montréal, à l'âge de

57 ans, de M. Zéphirin Mayrend,
notaire et hommede iettres. Le

défunt était le père de M. Os
wald Mayrand, gérant de la ré-

daction à “La Presse”, et beau

frère de notre concitoyen M.

Henri Emery. ;

Le Sorelois prie la famille
d'agréer l’expression de sa vive
syiupathie.

LE COURRIERDE SOREL
Nos féheitations à notre con-

frère qui est entré dans sa
19ième année d'existence. Notre

voisin a réussi a surmonter avec

facilité les difficultés inhérentes

À la Jeunesse, et semble destiné

a cheminer gaillairdementvers

une verte vieillesse, Nous lui

offrons nos meilleurs souhaits

de longue vie, Puisse-t'il tou-

jonis jouir d’une clientèle pay-

nnte lui permettant de se la

couler douce durant des jours
longs et heureux.

—p,

SI TOUS LES AMIS DE NO-

TRE JOURNAL NOUS FAl-

SAIENT PARVENIR UN NOU-

VEL ABONNEMENT, NOUS

AUGMENTERIONS VITE

NOTRE CIRCULATION ET

NOTRE INFLUENCE.

cas enfants preurent Quet avoir

CASTORIA
DE FLETCHER

RECEPTION OE ML CURE
AU MONT S7-ERKARD

Jeudi, le 7 mure, le Mont St-
Bernard fut pavoisé et sa gent

.éculière enliesse à l'occasion de
4 l'anniversaire de la 25me année

de l’urivée de M. le Chanvine
J, C, Bernard, comme curé, dans
lu paroisse de Sorel. À 10.45 hrs

‘ entouré des Rév. MM.Sicard et
| Dorais, Cha lin du Collège,
des dévoués Directeurs et Pro-
fesseurs de l'Académie du Sa-
cré-Cueur et du Mont St-Ber-
nurd, le vénérable curé prit pla-
ce au fauteuil d'honneur. L'en-
trée du digne jubilaire fut le si-
Enal d’une chaleureuse ovation
de lu part des élèves pendant
que cuivres sonnèrent un joyeux
pas redoublé. Ce fut l'ouverture
de la fête, toute intime, que les
Cullégiens célébraient en l'hon-
neur de celui qui eut une si
grande part à la fondation du
font St-Bernard.

HOMMAGE
AU

Tres Rév. M. le Chanoine
J. C. Bernard

à l'occasion du 25e anniversaire
de son arrivés à Surel comme
curé.

COLLEGE MONT ST-BERNARD
SOREL

PROGRAMME

. Bravo... Marche
. Pour cette Fote Cantate Chor. M.S. B.

. Verdun Déclamation Duncan Wilke

. Venise .Baurcarule.. . Les Philosophes

. Poésie de circonntance.. Jou, Letendre

. Modesty... Valse. Fanfare M.S. B.

. Le Marchand de Gâteaux E. Bertrand
, Adresse Albert Lubossière

, Reponse
1VCHANT DU COLLEGE
11 Toujours content. Marche. Fanfare

D
A
N
O
E
I
S

AD MULTOS ANNOS

L'exécution du programme
ne laissa rien à désirer. Depuis
longtemps déjà la fanfare et la
chorale du Mont St-Bernard se
sont acquis une flatteuse et lé-
gétime réputation pour l'harmo-
nieuse exécution des morceaux
de leur répertoire, Inutile donc
d'insister davantage sur ce point
La déclamation “Verdun” réci-
tée d’une voix ferme ol vibra
cependant la plus vive émotion,
nous ouvrit une page glorieuse
de l'effroyable cutuclysme dans
dans lequel agunise la vieille
Europe. Nos félicitations au
jeune déclamateur.
Le clou de la fête, la présen-

tation d’un câdre, en style Re-
naissance, dessiné par les Pro-
fesseurs de la première et deux-
ième année du cours supérieur,
enchâssant une poésie de cir-'
constance du Rév. Frère Ignace,
cause une agréable surprise au
distingué visiteur. Cette surpri-
se devint bientôt de l’émotion
uand un élève de la Classe
‘Affaires se leva et lut une

adresse de bienvenue. Nous ne
trouvons pas de plus belle ex-
pression pour caractériser ce
panégyrique que ces paroles de
‘Evangile qui en furent le
thème : “Pertransivit benefa-
ciendo.” Il passa en faisant le
bien.
Au milieu du silence général

M.le Curé se leva et se tour-
nant vers son jeune auditoireil
lui esquissa en traits tantdt
émus, tantôt marqués au coin
d'une fine pointe d'humourl'his-
toire de la fondation de leur
“Alma Mater.”

Il se rappela les heureux jours
d'antan, quand il eut l’honneur

mauvais jours, À son retour à

meuble 1e I'ancien Collége clas-

…Fanfure MS H. p

d'ens-igner au Collège classique
de Sorel, qui est devenu le Mont:
St-Bernard. Puis vinrent les:

Sorel en "93, le magmfique im-;

Maudats de Banque.

DEPARTEMENT
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Buccursules À l’ixtenevins

T
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tile, qui, comme une vague hou-
leuse monte, 'enserre de toutes
arts et menace de l'engloutir
n ce moment nous comprimes,

nous sentimes vivement tout ce
qu'il y a de grand, de noble, de
saint dans l’amour paternel que
le prêtre porte À ses ouailles.
Que Dieu bénisse le vénérable
et bon pasteur que sa bonté
nous a dunné cuiame curé et
qu’il nous le conserve encore de
longues années ; c’est là notre
iprière à nous tous en ce beau

F, W.

AVIS
Afin de faire face aux dé-

boursés nécessités par l'aug-
mentation du coût du papier et
les autres dépenses d'exploita-
.tion, nous avons été obligés à
(l'instar de la plupart des jour-
naux hebdomadaires a porter
l’abonnementà notre “ournal à
:$1,50 par année, pour les Etats-
Unis 82.00.

| Nous profitons de l'occasion
"pour inviter les abonnés retar-
dataires de bien vouloir se met-
:tre en règle. La somme est mo-
dique pour un chacun d'eux,
|mais la totalité forme un mon-
tant assez respectable que nous
aimerions à toucher. Il suffirgit
pour cela d'un peu de bonne vo-
onté de leur part, et nous leur
en saurions gré.

Jour de jubilation. 
Jointures Douleureuses

Hemorrhoides
Humeurs

Pesu Enflemanés
+ mu betwee do Sha.

4 CB Davis & Lawrenss, Hoot
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Voice on

Existe ans toutes ses succursales

Bés>Lntérêts los plus élevés allouds.

ATRE GAIFTE
VENDREDI et SAMEDI

MARS15 et 16

Southern Justice
En 5 PARTIES Par MYRTLE GONZALEZ

De la Cie BLUE BIRD et la SERIE

LE SORFLOISVENDREDI 15 MARS 191

LA BANQUE MOLSONS
CAPITAL et RESERVE $8,800,000

08 Suecursales où Canada
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Témoignage
d’Estime

Samedi dernier, les nombieux
amis de M. Duncan Wilkie, cont
tremaitre aux Chantiers Mari-
times de cette ville, profitèreut
du 40ième anniversaire de nais-
sance de ce dernier pour Ini
donner une nouvelle preuve de
l'estime dont il jouit auprès
d'eux.
A cet effet plusieurs parmi

eux se rendirent à la résidence
de M. Wilkie ou une belle récep-
tion eut lieu. 1 y eut d'abord
lecture d’une adresse par le fils
du hérus de la fête, jeune élève

au Collège du Mont Sc Bernard.

du Chantier qui présentèrent à

M. Wilkie une adresse énon-
cant les sentiments de grati-

tude et d'estime qu'ils ressen-

taientà son égard. Quoique

pris à Vimproviste par cette dé-

monstration spontanée de ses

amis de travail, M. Wilkie, re-

mercia ses amis de cette marque

de sympathie qu’ils venaient de
lui témoigner, et exprima l’es-

poir que les bonnes relations
qui avaient existé par le passé

se continueraient à l'avenir et

ce pour leur avantage mutuel.

Sur l'invitation de M. Wilkie,

ses amis passèrent quelques
heures des plus agréables sous

| son toit hospitalier. Il y eut

chant, musique, déclamations,
le tout couronné par un succu-

lent goûter auquel tous s'em-

pressèrent de faire honneur.

! Puis on se sépara conservant un

! délicieux souvenir decette belle

soirée et de la gracieuse hospi-
talitéde M. et Mme Duncan
Wilkie. 
the Wire
  

sique était tombé entre les
mains d'une compagnie protes-
tante. Lui rendre son ancienne
splendeur et sa fonction d’édu-
cateur chrétien fut le rêve de
tous ces
nombreuses tentatives furent
couronnées de succès et il eut
la joie de voir prendre posses-
sion de son cher Collège les
Frères de la Charité qui y inau-
gurèrent un cours d’études com-
merciales et s’y dévouent encore
tousles jours à l'éducation chré-
tienne de leurs élèves.
Ces souvenirs d'un passé bien

loin en ravisèrent d'autres et
pendant quelques instants nous
revimes avec le bien aimé jubi-
laire les quarante trois ans d'a-
postolat sacerdotal qui encer-
clent d'une auréole lumineuse
ses cheveux blancs. Nous fâmes
témoins de son zèle apostolique
à Adamsville, à Waterloo, en
Acadie, dans cette terre si pau-
vre, si ignorante, mais restée si
catholique et toujours française en dépit d’une population hos-

instants. Enfin, ses!

Dimanche
| UN SPECIAL en 5 Parties de Ia Cie BLUE BIRD

et 2 comédies de FOX
 

Lundi et Mardi
| SPECIAL

: The Pretenders
En 5 Parties par EMMY WHELEN de la Cie Métro

et Comédie.
 

Mercredi et Jeudi
SPECIAL

Par VICTOR HUGO en 8

S&F"Remarquez que ces 2

pressez-vous de venir Mercred
manquer des places, 

Les Misérables
Parties de la Cie PATHE

ET LA SERIE ‘FATAL RING’ par PEARL WHITE

jours nous vous donnerons un
i SPECIAL en 8 partie.Cette pièce est connuede tout le monde

i, parce gue Jeudi nous allons

H. L. Lacouture, Gérant.

8
_
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L’Impôt sur le Revenu
Les Formulaires y relatifs

Sont maintenant disponibles
Les déclarations sont à déposer le 31 mars au plue tard

À loi fédérale d'impôt eur le Revenu vous requiert de remplir, au plus tard le 31 Mare 1036,

un où plusieurs des clag Formulaires réglementaires. Afin de bien faire comprendre au ble

ce qui lui est demandé, des explications concernant chacun des formulaires sont Goonies oi

je R mitre pitt “mace
exemplaires du formulaire s'appliquant à votre ces. Ré de complète et

à cmplel lea questions. Les déclarations fe entranient une amende de $16,0600 où un

emprisonnement de dis mols, où encure les deux poines réunies.

Particullers—Toute célibataire, et toutes veuves où tous veufs sans enfant à leur charge,

dontle sevenu atteint 81,300 où davantage, ont à remplir lc formulaire T1. Toutes autres

dout le revenu atteint 83,000 ou davantage, emploient le même formulaire Quand fe revenu

provient de dividende, je reaer Ces nurpacs4 Lasexoions,commeat,siétes que les es 1,

2

et 3. " vea rien pur e 4

boat point à faire de déclaration, mais chacun des particuliers qui on fort partie ont cette obligation,

Les Corporations et Societés anonymes, quelles que soient leur origine et Poe

le eontripution normale eur le revenu en excèe de $3,000. Unes du Formulaire T3—et ues 0

détail les sources de revenu. Fournisses aussi un état Anancier; Bous “Réductions,” inscrives le

détail des sommes versées au Fonds Patriotique, à la Croix Rouge Canadienne et À d'autres Fonda

de guerre sanctionnés.

Les Fondés de pouvuir, exécuteurs testamentaires, administrateurs et lquidateure usent

du Formulaire T3. Sont à fournir de pleins détails eur la répartition du revenu afféront À chaque

propriétaire distinct, de même que le détail des sommes distribuées Un formulaire séparé est à

remplir pour chaque propriétaire.

Les Patrons ont à adopter le Formulaire T4 pour citer les noms de tous leurs employés et le mon”

tant des salaires, primes commissions et autre rémuneration qu'ils ont touchés en 1017, pourvu

que l’ensemble des sommes ainsi reçues par chacun atteivne $1,000 où davantage.

Liste des actionnaires de Sociétés anonymes—Sur lu Formulaire TS, les Sociétés fourniront

un état de toutes primes et du tous dividendes versée À ceux de leurs actionnaires demeurant au

Canada en 1917, avec indication de la personne À qui le palement à été fait et du montant qu'elle

a touché.

Dans chaque cas, les chiffres doivent s'applique au revenu de 1917--Tous les Formulaires sont à

déposer le 31 mars au plus turd, faute de quel, une amends de $108 par jour de retard

peut être imposée.

En ce qui concerne les Formulaires TL et T1, gardes un exemplaire du Formulaire complété et de-

poses les deux autres ches l'Inspecteur des contributions de votre District. Pour ce qui est des

Formulaires T3, T4 et T5, qurdes un exemplaire et déposes les deux autres chez le commissaire

des contributions; ent des Finances, Ottawa.

Les Formulaires sont à la disposition des intéressée chez les Inspecteurs des con-

tributions de District et dans les Bureaux des postes des principaux centres.

Toutes les lettres et tous le documents adressés
la wie postule à l'inspecteur des con-

tributivns doivent être affranchis

Lises avec attention, procures-vous emsulte,

Département de Finances,
Ottawa, Canada
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Il y a une nuance... So

Les surprises de la guerre.
Un confrère fait une critique

acerbe d’un jeune romancier,
très lu.
—Moi ?répond dédaigneuse-

mentle criti que ; je ne suis pas
jaloux de son talent...mais de
son succès.

A la visite.

Le major,— De quoi souffrez-
vous ?

J'ai mal aux reins, monsieurle
major !

—Bien; vous prendrez une
cuillerée de cette potion une de
mi-heure avant le commence
ment des souffrances.

Pauvre homme.

Eh non, monsieur ! Je ne ver-
rai jamais la paix ! Songez que
je suis plus âgé que ma belle-
mére : guerre sera chez moi
jusqu’à temps que je meure!

Les eotma pleurent pour sves 1

CASTORIA
DE FLETCHER

 

Entre poilus.
—Ma femme est mobilise à

la gare du qnai d'Orsay.
—Qu'est-ce qu’elle fait ?
Elie est “homme” de peine.

.
LA MODE

On sait qu'il fut, l’an dernier,
très chic parmi les élégantes de
porter des chaussures s’ornant
d’une pochette dans laquelle on
glissait un minuscule mouchoir.
Une femme du monde ayant

adopté cette mode, une amie eut
le mot de la situation.

—Peste, ma chére ! s’excla-
ma-t-elle, on ne pourra plus dire
que tu ne te mouches pas du
pied.

 

Si vous voulez passer des soi-
rées agréables, entendre de la
bonne musique et du beau chant
vous devriez avoir un Gramo-
phone Symphonola — Vendu à
conditions faciles.
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Reussissent Quand Les
Opérations Echouent!

Jouvrts, Que.
‘Au cours du marda d'août deruter, je

ve Feuchais À Sicntréel pour cols ‘ee
va ppéctullate, car ju moultrals aifroue
el de phir dans 16 vowie. 11
4 lal do tn a creab par un autre
médoein. Jam deux decliraieut que
fo amkui était plus gem quiche 1800,
trop dus prit ©ire armed,el be 1e pou-
vent Feuleser, Ua wind me -
0 audi alors d'rmmcer leat
Joon aghutsl une latte el furan

it In door din ait,
«

LES ROGNUNS

  

    

    
  

 

  
trs, 14 À ne graide
reset plet se jan ie,
ui cut CIE baHe MAUL

Log “ibnIle’ sont ln sie
tom aulEt Jaande 61
Pneite urique, 81
ern, der himaon
nctica die Pur
shh os Peventjue de M.Lazo,
En vente déna toutes irs pharmacies,
808. lo bite ou B pour 8:50
Echanblion gratis en crisebh

  

 

National Druy and Chomival Co.
of Canada, Limited Toronte
Adrocse aux Etade-Unie, Ne-Den-Co Ine.

202 Main St, Hullaie, NY, aus
ss

ABEANalBEMALECNMITJR100BH2

vertepére attAerated

MOYEN INEDIT

— Dia done, Pictou, pourrais-
tu me dire le comble du patrio-
tisme pour un menuisi ec ?

-???
—Ehbien ! c’est de faire un

escalier avec dos march s ini:i-
taires,

ho

Cucilli dans un inventaire
dressé par un vieux notaire

consciencieux :

“1. Un manteau de femme à
poil ras.

“2. À gauche de la cheminée,
le lit de la servante et un esca-

beau pour monter dessus,

Pour monter sur quoi, cet es-
cabeau ? Sur la cheminée, eur le
lit où sur la servante ?

— ———_—

TOUT S'EXPLIQUE

Tu sais, mon ami, ta soeur

exagère : elle dit partout qu'elle
a vingt ans.. et elle en a bel et

et bien vingt-six.
Elle n’a apprisà compter qu'à

partir de six ans.

  

Maintenant nous venons de
recevoir quelques Gram-o-phone

ur vendre a prix réduits S'a-
resser à W. Weilbrenner.

{

SPECIAL ÉAU DE RIGA
2 bouteilles pour 29c. ou 3

pour 44c, Seulement pour cette
semaine chez W. Weilbrenner.

Maison à Louer ou à Vendre.
S'artresser À 75 Augusta où Té-
lephonez 280.

°
DAMES DEMANDEES, pour coutu-

te facile et légère chez elles, travail de
loisir où permanent, bon salaire. Tra-
vail envoyé À n'importe quel endroit,
froix payé. Timbres pour détails, Natio-
nal Manufacturing Co, Montréal.

Sorel, 4 Janvier 1918, — 6f
ve

à VENDRE
Belle propriété à Vendre.

S'adresser au No 2 rue Ramsay|-

Tell Tel. 259 B. P. 258

J. A, MATHIEU
Bijoutier Opticien

Joncs de mariage, Bagues, Mon-
tres. Chaines et Réparations.
Kue 63 et 69 Augusta, Sore.

SI TOUS LES AMIS DE NO-

TRE JOURNAL NOUS FAI-

SAIENT PARVENIR UN NOU-

VEL ABONNEMENT, NOUS

AUGMENTERIONS VITE

NOIRE CIRCULATION ET

NOTRE INFLUENCE,

106 GRTaNtS MeUFEAt Puar avor Wm
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LE SORELOIS VENDRED' 15 MARS‘1918
 

LIVNICS ES

GLEYS
Pour les effeciifssur ter-
re et sur mer, la gomme

WRIGLEYS
procure du soulage-
ment pendant les
longues heures de garde,
ellerafraichitet délasse, :
fortifie les nerfs, désal-
tère, active l’appétit et

|
I cgement meublé a Jer

cing appartements avee acco-
modations voulues à St-Josrph
rue McCarthy pris de l’église
et de la Puinte (extra pour un
coup le) s'adresser sur b< livux.

.

PERDU Dépuis le coin de
la pharmacie Weilbronn-r à
l'hôtel Carleton, une sacorh- en!
vieil argent, contenant 2 porte-:
monnaie en cuir,l'un garni d'un
chapelet monté enor «t l'autre}
contenant un montant d'argent. ‘

Prière le la rapporter au bu-°
reau du junrnal “ Le Sorelois. *
Une "“eumpense est promise 0

e
=

  

 

    

 

REITER Ia digestion.
MONTUEAL-SHENAROOKE-F - PLAN A

Lege St-lambert SU AM CLS AU PM
pour Foriland, 441 pour 1 1.4 Fund,

MONTREML ALHANY-NEW- TOR
Luisar St-Lamnbert 1.44 \M. cd FM,

ri ou

LS 

 

   

; MONTREAL BOSTON
| Laine SULambert 0054.8, ot ne
| MONTREAL FORUNTO
Laisse Montrén 9.20 AM. 10.15 AM

VPM ete M
MONTREAL-OTTAWA

Linge Monteeal $06 AM €
etsWh

dl'our billets ot autres mlotr ations
S'adresser à

# PROULX Agert

 

“Après
chaque

M

 

PM.  
I + soeel tue

   

 

| \
| Que les soldats au
(front. en soient tou-
jours pourvus

Toute péraonne set ouvant ev seul
chef d'une famille ou tut individu mdle
de plusde 18 ans poires prendre comme.
homestead un quart d. section de terre
de I'Ktat disponibie wn Manitoba, a le
Saskatchewan ou «ns Alberta, Le |
pustulant devrs se preventer i agence
on d Ja sous agence ued terres di Doni |
nion pour le district. L'entrée par pro-
cu-alivn pourra être faite à n'importe,
qu'elle nyrnce kb certaiues conditions, |
DEVOIR Un sésoursde 6 mois sur le

terrain «tla mise +n culture d'icelui
chaque année su corn de trois ans, Un
«dois peut demeurer Aneuf milles de
son homestesd sur uneferme d'au moins
SU acres possédée uniquement et oveu-
pév par juiou par son frère au 98 sœur,
Dans certains districts un colon dont

ws uifaires vonthien, aura ia préemp-
tion sur un qua. Lde section se trouvait
A c6té de ron homestead. Prix $3.00 1's.
ere Devoira- Deves résider six mois
chaque année au cours de six ans à par-
tir,de la date de l'entrée du homestead
1 compris le temps requis pour obtenir
a patente du homestead et cultiver cin; SE
Quante acres en plus
Un colon qui aurait forfuit ses droits

de colon ou ne pouvant obtenir sa pé-
emption pourrait acheter un homestead
dans certain districts. Prix $3.00 "acre.
Devoir— Rester six mois dans chacun

des trois ans, cultiver QU acres et béir i
une maison valiant $300.

  

 

 

  
 

 

 
 

UNE POPULATION de 661,000 AMES ef 3 $00 Millinna de dollars en

“teur from oliliire soul responsables du capital of
— —

de Uintérét des
 

superficie à mettre en culture:
peut être réduite dansle cas de terre|
raboteuse mauvaise ou rocheuse. On
peut substituerdu bétail à le culture, à
certaines conditions. !

W, W. CORY C. M. G.

Sous Minister © de l'Intérieur

OBLIGATIONS à 6%

DE LA

CITE DE MONTREAL
Echeant le ler Decembre 453:2-2

Mm Ces obligations sont en coupures de $100, $500 et $1,000 et por-
“8 Lent coupons d'intérêt payable semi-annuellement le

Th) ler juinet le ler décembre

GARE BONAVENTURE MONTREAL

Départ de Montréal.

8.20 A. M.— EXPRESS MARITIME
toustes jours pour Mont
Joli, Moneter. 51 Jean, Uba-:
lifax et les Sydncys.

8.56 P. M, — EXPRESS LOCAL. tous
+ jours, exeepté le diman.
che, pour l'rammoadville et

et.

“AN LIMITE excepté
le samedi, tous les jours
pou! Moncton, St-Jean et
oR :

   

c'est-à-dire avec quatre mois d'intérêt gratuit

Rendement de 6:%
Les listos de souscription peuvent être closes en aucun temps

 

d’ier au 13 courant.

 

8.40 P, M.

DEMANDEZ NOTRE FORMULE DE SOUSCRIPTION !

RENE-T.LECLERC
Couriers en Valeurs de Placement.

160 Rue St-Jacques Montréal
Téleplimie : Main 120 04 1201, (Mai-on fondée en 1901)

9,45 A. M.— OCÉAN LIMITÉ, tous les
033 exceptéle lundi ge
Syduey ot Halifax.

1.16 A, M—Expless LocAL, tous les
joura excepté le dimanche,
¢ Nieglet et Drummong

ville,

8.20 P. M.- EXPRESS MARITIME,
tous les jours, de Halifax,
à Montréal.

Pour plus amples intormations a’a
dresser & J. E. Leblanc, Agent den pas-
sagers de district, Edifice Transporta-
tion 122 rue St-Jacques, Montréal.

  

rr —AUS

ALA OOUER MEMOINE DE WELZ POUR LE REPOS DE 1'AME DEA 47 FilEZ POUR LE REPOS DE L'AME DE

{ AAAS

WILLIAM Cot JC jpSNE
ÉPOUX DE

ELIZABETH GIRARDIN

Décédé à #e-GrégoireJe 5 Janvier 1918] ET DE SON ÉPOUX

| Bec deTG au JOSEPH COURCHESNE
Censolez-vous avec moi, vous tous qui DécédéPepe2Juillet 1917

m'êtes sichers ; j'abandonne U e vallée Né à La Buie du Febvre.

À

LÀ
MALTHILDE COTE

bécèdé à St-Zéphiri 1 le 11 Juillet 1902
À l'âge de 7U ans et 11 mois
Néà La Baie du Febvre-
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Pour vos Circulaires

  

    

        

Modes du Printemps
Adressez-vous à la

Cie d'Imprimerie ‘‘ Le Sorclois’

barVIGNETTES de toutes sortes.
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| NOUVELLE EMISSION

$6,900,000
Obligations de Remboursement, Payables en :

Or, à 6%, à Cinq Ans

CITE DE MONTREAL |
Datées du ler décembre 1917 Echéant le ler décembre 1922

Intérêt payable semi-annuellementle 1er juin et le ler décembre.

Principal et intérêt payables en or, au bureau du Tré-orier de la Cité
de Montréal ou à l'Agence de ia Banque de PSantréal,

à New-York. -  royaume des cieux, =

"4 de lous ceux qui Maintenantque ls mort a fermé nos
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 Quein vertu de le croix sauve l'âme
envelde et c naole celle qui restent ivi-
bas,
Neus l'avons aimé pe dant za vie, ne

l’oublions pas sinns nos prièr a,
Doux coeur de Jésus soyez mon amour.

{560 jr- d'ind }
Doux coeur de Marie soyez men salut.

(dut jes d'ind }

Une communion une prière

patpières, que le dernier chant du prêtre
du Seigneur s'est fait entendre, que la
Îterre à couvert nos corps, vous tous qui
Nous Avez RIMES, [rics pour nous.
Quela vertu de lu croix sauve l'âme

pnvalée et consule celles qui restent ici-
JAR,

Vous qui êtes nos amis, dites pour nous:
Mon Jésus, miséricorde ! (100 jrs d'ind.)
U bon Jésus, donnez-leur le repos éter-

nel. (7 aus et 7 quar.)
UE PROFUNLIS  

Obligations à coupons émisesendénominations de $100, $500 et

EMISSION AU PAIR
Il sera payé l'intérêt de six moiscomplets, le 1er juin 1918.

Ces obligations rapportent donc à l'acheteur un
intérêt net d'à peu prés 64%.

 

LA BANQ'JE DE MONTREAL, agent financier de la Cité de
Montreal, est a ttorisée à offrir en vente au publie, pour le compte
de la Cité, lee obligations ci-haut, an pair, sans intérêt aecru, lo
montant devant en être payable en entier le & avril 1916, sur
livraison des dites obligations à toute succursale de LA BANQUE
DE MONTREAL, au Canada, ou à toute autre banque que le sous
eripteur designera, ou à l'Agence de LA BANQUE DE MONTREAL
à New-York ou à Chicago.

 

Cette émission doit servir à rembourser un montant égal de
billets de In Cité de Montréal, à 5%. L'émission primitive a été faite
en anticipation d'un emprunt à long terme pour l'exécution de
travaux publics.

A partir du 25 février 1918, les demandes d'oi égations serontreçues par LA BANQUE DE MONTREAL, À MON ‘REAL, ou par

Le

18 “ois - care bemars bo

Les demandes devront être adressés à

LA BANQUE DE MONTREAL, A MONTREAL
et devront contenir toutes les instrustions nécessaires. l'endroit où le
souscripteur désire prendre livraison des obligations et en eflestuez
le paiement et les dénominations d'obligations préférées.
n JSmiuionest aveo l'apareletion daMinitre dus
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